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Sommaire : 
Le présent mémoire explique la modernité religieuse et compare les points 
de vue de l’Ayatollah Nahini et de l’imam Khomeini à cet égard. Il est 
supposé dans cette recherche que l’indépendance, le populisme et 
l’harmonie entre la constitution et la charia font partie des plus importants 
indices de la modernité religieuse dans les pensées politiques de l’Ayatollah 
Nahini et de l’imam Khomeini. La divergence entre les deux hommes se 
trouve au niveau de la présentation des mécanismes pour atteindre ces 
indices. Un regard sur la petite histoire de la modernité religieuse et un audit 
des pensées de ses dirigeants à l’époque moderne à savoir Sayyd 
Jamaaludine Asad Abady, cheikh Mohammad Abdeh et Rachid Kawakabi, 
permet de définir le concept de la modernité religieuse et d’exposer ses 
caractéristiques. L’anti-autoritarisme, l’anticolonialisme, le scientisme, 
l’islamisme et le légalisme sont les caractéristiques communes de ces 
savants. L’étude des théories de l’Ayatollah Nahini montre à quel point les 
pensées de l’Ayatollah Nahini et les conditions objectives se sont 
influencées réciproquement. De son point de vue, le despotisme est la 
source de tous les problèmes des musulmans et l’ignorance est le plus 
important facteur qui fait tomber les nations dans le despotisme. Il a 
considéré le gouvernement constitutionnel comme la seule voie pour les 
musulmans de trouver la grandeur et l’indépendance et la loi comme un 
moyen de stopper le despotisme. Du point de vue de l’imam Khomeini le 
seul gouvernement convenable est le gouvernement centré sur la wilayatul-
Faqih, celui qui assure la mise en pratique des lois islamiques, la liberté, 
l’indépendance et qui est un obstacle pour la dictature. Il voit la république 
dans le moule du gouvernement islamique et la liberté véritable dans 
l’ombre des enseignements islamiques et son application. Dans la 
comparaison des théories de l’Ayatollah Nahini et celles de l’imam Khomeini, 
il ressort que les différences les plus importantes entre ces deux savants se 
trouvent dans leur point de vue sur la structure du système politique et sur le 
fait de savoir quel gouvernement est convenable entre le gouvernement 
constitutionnel et le gouvernement centré sur la wilayatul-faqih. Les points 
communs entre les deux savants sont  : l’anti-autoritarisme, la preuve de la 
légitimité des gouvernements, la loi et la constitution, l’assemblée législative 



et les conditions des députés, le conseil des juristes et des gardiens des 
frontières de l’islam, la piété et la justice qui sont les obstacles interne du 
despotisme, la supervision des actions du gouvernement et enfin la liberté.  


